
£? I$m^*tS2*l£F9*u-
„ • • • nusala M M ooeupettons. mal 

S* la direction qu'il avait conservée de sa* 
Ugteuscs exilées. U tenait comme chacun de 

ses vtcaMue à avoir (on quartier pour les 
visites des malaria» et lorsqu'il sentait que la 
miser* avait fait «on entra» dans la maison 
j t t t te maladie, Q donnsit t m largement, ne 
faa/étiant e s une chose, de ae pouvoir don-

^ a ' t a S f M » d» ton mrntetêr» al laborieux 
ravalent usé avant iàge ; on le vovuit fai
l l ir chaîne tour et n t i f r t tout, Jusqu t la 
6 L tj voulut aller on 0 croyait eue son de
voir l'appela H. n'écornant guère Tes conseils 
i ; ton rnédeetn. La maladie 1» terrassa. Il y 
a Mft Jours à peine, lut apportant des souf-
trrneta parfois mtelérables qu'A supporta 
ave» sa sérénité, J s dirai mime avec sa 
tait* habituelles. Sa mort fut le digne cou
ronnement da sa belle vie et 0 a reçu la ré-
snrapons* d* tout la Mon qu'fl a fait n ree-
tera le protecteur de MervtUe, sa mémolf» y 
ew* toujours vivant* et ce ne sera pas seule 
fbMKjftjatérr* élevée avec 1* produit*» cette 

Mraem araMtMavt oc l'ofjrand» du riche 
•a réunit k l'obole du pauvre, qui gardera ion 
Son venir, mal» aussi le sentiment profond et 
appert» sa Me de nos eovurs. 

Adieu, mon cher Monsieur le Doyen, mon 
•sa? et meilleur ami, au revoir e»V»» la vie 
que vous nom aves montrée. 

Dleeosir» de 84 Pflehea 
députe 

D a m «a* courte et vibrant» allocution, 
M- Ptlchon parie d» Ut bail» carrière d» 
H. le chanoine Parent et des qualités Intel
lectuelle» et morale» qui le distinguaient : 
U rappelle également le» ilens d'amitié qui 
runtaaalent à lui ; c'est à cas titrée, qu'a. 
va* les paroissiens «a Mervllte, 11 pleur» U 
Char défunt, mata avec l'espojr fondé au* 
la foi qu'on ai retrouvera ai* el*L 

Ce» dlacours furent écouté» avae la plan 
retigteuss attention, et firent couler blets 
l a s larmes. Pul» 1a foule s'écoula an mur-

Surant un» dernière priera aur la tombe 
i celui qui comme son divin Maître, étal» 

passé parmi ail*, an faisant la bien. 

' * •• — * T " i " -

Ouel * ut to(i raeàuf eue **ut «•** d 
•rire eoninllet nt>lrt dernier* page, soiu g 
troweerrx l'admit d'une bonne waiton. eu 
ton* aurtt tant S t set Utn.lt t tendaient et 
tut vous clierck**. 

ROUBAIX~ 
CONîtREHCES DH1,ERS1TAIR£S 

• i N Q U i C M I BT DERNIgRS COWFg 
aasiOB t u a a PORT-ROYAL trrr s o n 
IMPLUKMOI • â L'tXUVRC 0 1 L'tM-
• •ItMBMKMT BU*HtRICUR • • • JKU-
M U P I U . 4 4 . 
La coMluetan 4 haqneOe ta laça* prucé-

éterne avait abouti a»t non seulement que 
taaptllni Pascal raasatnpisJt s son frère, 
sju'sUs étntt ntoxiadaluL etau'i l n'y a pauV 
tare pas d'exemple, entra an grand W M » 
sa la atatar d'en grand basa ma. d'un* xav 
ratU* i tsainiaaaiia», d u s * pssoslte «noter 
Bité d'intelligence et de eeeur, mai» qra» 
c-aat 4 l-influanoe d» iaoo.ueJJ«* Paewi , à 
aa doue* Influant* d* sojur, trèa Inéalll-
g e r u , tris vertuaus*. très aimaata et tra* 
it-nf- qu* non» dovon* Pascal écrivain. 
M. l'aibé DeinUnque. qui avait pnaaé Jua-
qu'à la fin te trop e****** hlatotra de la 
•mur, remonta, dans c«Ue du frère, da quel
ques annéo» an arrtara, jnaouau moment 
oa Ja-otiiieUoa se sépara aa l * l » w e«t»*r 
à Pon-fceyal. 1* é ï a n v t e r 1«K. U taissant 
ssruiriUrteU. Il a» propos* d» Ulre de eau* 
Iscon, i s a i m i d* U précédente, un» rnéro-
d-aetlon à s» lactur» de» « P i — l u ». Il ra-
eunte, autant qu'on peut la racontar, d tr 
arès le peu de document» qui nous restent, 
«- qu'on appelle la « vie mondaine » de 

' laquelle ne fut certainement qu'un 
sat et une période de « dl-

- , entra te jenaéntam* auettr* 
da- débat et l'effrayant aaeétiame.d* la an ; 
sa Usfaon avae le due de Re-xnn**, et, par 
lui, avec le obevaltsr.de Méré, MHon. Daa-
narreaux, qui lui donnant ridée de ce 

rl'est le mondain, le « galant homme », 
• bansstt* Uercwm » : U signal* une ooafd-

renée mondain* que Bt Paaoal, W M avril 
lat*. ebae la duihsas» d-Algnllloo, niée* de 
Blrhslte-i, sur ses boHa» rnventfcona, en m«V 
shanssilqjuss at sa phyalmie, devant r « au-
disnee » k* ptua brillante ; 11 *-*rU, à pro
pos du " Dtscoiirs sur las passion» de l'a
mour », da os qu'on a appelé le roman de 
Pascal at U démontre mie ce • Discours ». 
aras éWvé «t très beau d'ailleurs, ne prouve 
rien reUtivemeni à sa rie de Pascal, qu* 
«S « Discours » n'est peut-être pas, n'est 
•roavahlsmant pas de Pascal, que c'est un* 
•nvraisonvblsso* anortn* d* *uPr»Jfr <lu« 
Pansai ait pu so-agar a épouser MU* ds 
Roanne*, le> staur d'un due et pair, que le* 
ertaaiu eoaaarvéa d'an» eorreapondanee 
da PsaeaJ avae MU* ds Roacmes, qui son 
gaak * s* faire re l&euss * Part-Royal. du 
ratât l'anoé* dss rSwvincarfs», rendant U 
coajsoture tout 4 fait ijsoonvanamt*. aans* 
qaj» cette cor-rs«pondaae« rosaire s* * R > 
Uanlame le plus élevé et le plus austère 
que la roaama de Paacal. staat de pur* to-
•rsaalssi. -n* a n i-amen « a sens projar* du 
mot. H rseon** la crias d'âme (fui / sa t dé 
nouée pour fVvanal don» Va fameuse nuit du 
23 novembre 1664. Il résume avae précisfcxn 
k s circonst»nc*s hiatorlque» d* la coropo 
sillon des Provinciale», «t U apprécie briè
vement, au point de vue moral «t rollirleux, 
ce pamphlet s e (rente, dans le succès du
quel l'ssprit de faction et le scandale et le 
Jalousie à l'égard d'une compagnie puis-
eante eurent plus de part que la valeur lit 
ténaire. et surtout que la vérité des dadue-
Uons et dss eonclusioriS. Mais la eonféren 
clor s 'auœne «uriout, et presque exorusi-
vement, à raconter, d'après Madame Pé 
risr, la tsnt* et d^raloursus* saronie des 
quatre dernières années de Pascal; sas vsr-

' tus, sas (portiflosUoas, sss excès de saer-
•uaealion, l'amour dss pauvres, qui fut son 
prmcrpal souci Jusqu'à «a derniers heure : 
comment Iss * Pensées », conçues, écrite», 

- svmrilement et à la hâte, entre deux accès 
Oé M maladie dont Paacal a» mourait len
tement, o<i dans la souffrance même et l in-
somme pour les charmer et s'en distraire, 
diffèrent et doivent différer dss « Essais », 
d* Montaigne, des << Caractères », ds La 
Bruvère, des « Maiime* ». de La Roehetou-
cetuo. «t non pas seulement parce qu'silss 
sautent un* apologie du christianisme an 
ufspsa-asjnn II donne un* Idée de l'édition 
da* • Pansés» », dite « édition de Port-
Royal s, une Idée des travaux contempo
rains sur les « Pansées », qui restent un 
dss ouvrafss tes plus étudiés, las plgs esti
més, Ratas* èa* gaas la* plus profana*, on 
de « a n qulTont te plus d'honneur * la fol 
oatholique. fi donne une Idée de ta haute 
valeur H o r a i r e de cet mivTsre. de T « Apo-
k.fcie > d\i ertriielanUane contenue dans cet 
OuvTH)ie, ot il finit par un commeTi'nire du 
u Mvs'Cre de J*"ub -, lu i eM une «les nlu* 
grv'td«* et des ulue bellew choses écrites su 
dix-septième siècle! 

— 

ROUR L*UNIF0ffl*R 
0 g * AMCI1M» «OLOATS MUSIOIINS 

Onrlème Mets de souscription 
Msf EmU* Pollst, 16 tr.\ François Roussel, 

a tf Pierre Destombes, to fr.. Desrouaseaux 
Dstreunss, 10 fr Augustin Vanoacke, 10 fr 
yattal-SlatajDn. 14 fr.. Lepou're-Pollet. H* fr 

risieoa«*-l/jrthlois. 10 fr.; Wati.ne Alphonse. 
b'Tr - Velentin Aorustln, 10 fT : docteur Fel 

À."M fr ; Luelen Féret, S fr ; Vereeert, me 
jTTUssaor » f» ; Bealiin-Bnvurd. S fr.; Ren<-
t.*** IS S fT-; I.-B- Deluplare, 5 fr.; RelX. 

jSi» t st ' Desonbries-Soletl, S fr. ; Mon-

tsas Célsstia, 6 fr.» gâtes natraaert, » fr.: ! 
Cavalier, l fr; Epargne da Travail, Mr. 

l a Commission sasnlnistrativs a lTsaaaaat 
d'Informer que sou délégué continuera as» 
visitas à domicile toute la semaine prochaine 
aux rues ci-après : Rues S*-Vtoeeu da Paul: 
Casast, Alsace, boulevard d*Armési"érss, bou
levard de la République, rus* ds la Gara, Râla, 
viaU-Abrsuvon". ^ ^ 

CROIX 

Uu 
En réponse a U dépèche qui lui avait 4M 

-envoya* au «ours de te téta d* gymnas
tique dont nous avons parlé hter, Mgr Da-
lauiaire a envoyé au présidant da l'Àvaa*> 
Gard* 1* télégramme suivant : 

« Archevéque-coadjuteur Cambrai re-
« mercie, félicite st bénit 1a vaillant* 
u Avant-Gards de ftoubsix. 

a Dstemalrs. a 

La grand tsettval da Fentsauy. — Réunion 
du Comité générai — La président donna tes-
tur* des adhésions définitives dss société»; leur 
uorabre dépassa toute espérsncs et au point de 
vu* artistique, ce festival sers on dss plus 
b e a u qu'ait vu Ronbalx. 

Dons le nombre des sociétés ayant adhère, 
nous relevons 75 % d'harmonies et fanfare» 
ce qui permettra un dénié des plus beaux > 
des plus entraînants. L'affiche, qui donnera 1' 
programme et qui sera publies sous peu, indi 
quera tous las efforts aceompli» pour obtenu 
un tsl résultat 

Le dévouement apporté par le Comité dans 
l'organisation de cas fêtes, a eu son retentis
sement au loin 1 Ainsi, une société de l'Yonne 
a envoyé son adhésion: elle parcourra par-
coaséqusat a*f kilomètres pour participer è 
nos fêtes. Une société d'Anvers nous promet 
son soasour*. 

La Comité arts tes sociétés qui sont «a re-
tard da bien vouloir envoyer Isur feuille d'sd. 
néaton officielle le plus rite nosslal» afin d'ar
rêter le programme définitif. 

Va aaaissa estattre offrira è sss rasmara* 
ni meneurs st honersirss. sa soirée «mstique 
d'hiver, te lundi U mars courant, dans te salle 
de l'Hippodrome. Elle s'est assuré U apnoours 
d'srlistss dlsiingués du groupe ds* • Auditions 
artistiques parisiennes , sou» la dirsettoa ds 
M. Lemarehand. 

En raison de la longueur do programma sut 

S aussi très varié, le contrôle sera euvsrt I 
rtir de 7 heure» et le rideau levé b I heures 
s aréetssa 
Abannsment à ta Isetura muslsals. Tsutes 

tss nouveauté» y paraissent ehex Maraalll 
i ei 1g, rv* du Bote. Rauaalx. 

U * stera ataaaallate s. - » . » , « mars 
l t * . - Sommaire - Les Uaioas «s sociétés 
de secours mutuels : leur coordinaUun. — Las 
retraites des mutualistes. - Conseil supérieur 
ds la mutualité. — L'art d'être Bonne mare. — 
Psnséss st maximes. — Bec salé. Prteot, Mon 
0>U st Cla — Echos. — Monologue d'un ai-
eoollqna — Réerologls. — Informattona -
Chrooique dss canton» de Roabalx. Tourcoing 
et Lsnaoy. — Ls net. — Médecine usuelle. 

Peur Ma végétariens. — 100 manières 
d'aocomtnoder la* légumes. — 4 la LEC
TURE POPULAIRE, 28. Grands-Rue. 

nts sers sussusara. *» M Macq. 
ospitaine-commandant te compagnie des aa-
pswra-pqmplers. s reçu, hter. une lettre de la 
Société Anonyms de la rue du Curolr. Cet 
éubttesssnsnt remercie te» pompUr» da leur 
prompt* intervention 1er* du dernier mceodi* 
st envol» une somme d* Ma francs pour teur 
oalss* de retraitas. 

Tsass te rsasea, — Un petit rauaeheur da la 
ftlature Mette etJUencbot, Ooengw ingsbert. 
le ans. rue du Tilleul, eoar Buason. é, est 
tombé dans un escalier de rusto*. U s'est luxé 
le pied gauche. 

U mais dans le «setter. - M i s Mari* Mer 
«ter, 17 ans. rue Tiuversièr*, 4 M rieuse ches 
MM. Motte et Blancnot, a en la main gauche 
violemment serrée dan* on support de nu-
«Mna 

Le docteur qui l'a soignée a constsM an* 
tuméfaction du dos ds la mal» et différents» 
contusions, n n'y a pa* de fracture, mais dss 
réserves doivent strs fait** pour tes suites de 
cet accident. 

Bans Peagrenaga — Au Pstensg* de Besn. 
repaire, une étlrageuse. Mite Maria Psssutfr. 
i l sas, rus dss Longuas-Hstas, cour Tiber-
ghien, 7. a été grièvement blessée è U m m 
gauche par les peignes de son métier au mo
ment où elle en retirait un morceau de laine 
Un repos de péus ds deux remaine* sera aé-
a Sis» 1rs è sa guérissa. 

Va ssâsasiolss ila*il — Un ouvrter snées 
nielea de l'etabllisssnetq E. P. «t Ch. Toute-
monde, M. Adolphe Massas, M sus, Fort Pre
ssa, M, a eu l'ongle de l'index droit arrache 
par le chariot d'un tour. O devra subir un re
pos ds 3 semaines. 

La s a i s i t ilsg* «te te etass sis Faaatssèr. — 
Aa cours ds son enquête, te polies s su te 
preuve que l'suteur du vol audacieux commis, 
dimanche soir, chez Mme Cnockaert, place de 
l'Abattoir, est ls neveu de te bouchère. Edmond 
Jockmans, ai ans. 

Cet Individu, dont les parents habitent l'Al
lemagne, était revenu è Roubaix il y a quel
ques tours, et depuis lors ne cessait d importu
ner Mme Cnockaert. Dimanche soir, un peu 
avant te cambriolage, il était encore vena da 
mander à sa tante de lui procurer dea vêle
ments peur qu'il pot chercher un emploi. 

Edmond Jockmans a été vu sortant de cher 
Mme Cnockaert per les voisins ds c&Ue-si ri 
est activement recherché. 

Las vtstsms. — M. Lâché, commissaire de 
polie* da 1er sirondfssement, a dressé procès-
verbal peur coups et blessures è Henri Ro
se*. 40 ans. rattachsur, rue AreMmède, tt. 
C*!ui-ei fêtait «vré â des vlotences. dirnsnehs 
soir, sur lûtes tteregnanesurt. tue gtequstts, T. 

ÉTAT-riVIL OC ROUBAIX 
Magnlflqus eholx sTartlsIas r • A P T t M B B 

rue do Prie*. S. Maison THOMAS Fila. 
du 18 mars 

Naissances. — Emile Tach, rue de felsnche-
mellte. — Aimé Dufossé, rue Dampierre, cour 
orsuas. V — François Dewllde, rne d'Estalng 
— CHurles Debacker, rue Christophe-Colomb, 
17. — Henriette Vatdoorselaere, rus Pspln, 1. 

- Iules Delmalls, rue Clinstophe-Colomc. 41. 
- Marcel Anlcaert .rue de la Chaussée, cour 

C.hantraine, 4. — Eugèn» Vanrenst, rue de la 
Kslance. 14*. — Pierre Clément, boulevard ds 

Dises. — Louis Mortels, 71 sas, rue de te 
Percti*. cour Brlet. S. — Charles Dewsme. Il 
ans, avenue Julien Lagache. — Pierre VanbeL 
le. 39 ans, rue Decrème, 207. — Stéphanie 
Gras, 73 sns, rue Dammsrtln. s*. — Merle Pa
ris, 65 ans. rue de Mou vaux, cour Dubolpalre, 
7 — Ferdinand Hoornaert, 70 ans, rue de Con
férence. H. — Françoise Sancforum, 87 ans, 
rue de l'Hoeptee. — Yvonne Lepereq, 4 mois, 
rue de Croix. 64. 

Mariagse. — P.meM Leplat, conducteur de 
nain, st Germaine Mulllcr .doubleuse. — Cy. 
rtlle Toelman. tisserand, rue- de te Vigne, et 
Marte Deketilenaer» .éplueheuse. — Auguste 
vendevoorde, cordonnier, et Cabrielle Six 
ménagère. 

SAVON MAKOKOPa" Vleter VAI88IER 

WATTREI .08 
Aiildenti et buvait ~ An pslgnags Allarv 

Rousssau st Cie. sa Laboureur, un homme de 
peine, M. Vsnbenes Ivo, él ans, d'Avslghem, 
en lèvent une balle de laine, s'est blessé à l 'é-
nnnle gauche. 10 Jours d* repos; docteur De> 
buchy. , 

Même ostne. un homme de peine. M. De-
conlnck Florentin tî ans, rue du Congo, 1*7, 
à Tourcoing, s'sat fait une entorse su pied 
gauche en levant uns i>aue <ie laine, la Jours; 
(iocteor UebiK'hy. 

— Aux etnblissementa Kulilmann, M. Bru-
tin Léon. 2S ans, rue Destain, A ftoubalx, en 
conduisant des résidus, s'est tordu ls pied gau
che. 15 è M Jours. 

WATTRKLOS. — Du M msrs. — Naissances. 
— Henri Schlétu, rue Féltx-Fsure, 8. — AHce 
Hais, rus dss T rois-Pierres. — Emile Sabbe, 
place du Sapin-Vert, tt. — Emile Debalsses. 
rue de Béthune, r3. — Marcel Vancrseynest, 
rue des Champs .cité Lepers. 

Publication. — Emmanuel Sauvage, garçon 
boucher, et Jeanne Morel, s. profession. 

Mariage. — Oscar Heggermont. ouvrier sgrt-
cole, et Gustsvine Dewuyper, ouvrière de fs-
briqus. 

Décès. - J.-B. Hespel. «0 ans, ras Pierre. 
Catteau, 74 

Au earste éuMsltai. — Très belle soirée. 
dJsnencbe soir, su Cercle Caibolique de hrrue 
de la Fontaine, Un nombreux publie a vive
ment applaudi tes sxesUeuts fausrnrètss ds 
«eux oiuvrss ds Théodore Botrsl : . Monsieur 
r-Aumftnisr » st « A qui ls Nevsu ». 

MM. S. D'Hoine. V. Csilens, L Toussaint et 
S. Dupont ont rempli tes iniermèass a la asile 
faction ds tous. ATsntr'act*. M ls Curé s re 
msrc^ st féiisut te jsune tteupe ainsi gu« 

L'Egliss ri rtgalhu. - C» soir mardi. * 7 h. 
trou quarts, conférence avec projections au 
patronage St-Martin, bas M. raBU Dutrocq 
Sujet : . L Eglia* at l'Egalité ». 
» tfi.*"c."'*n'*- — Dimancha après-midi, un 
éouipter du Junior-AUiletic-aub, au cours d'un 
match ds football avec l'Iris tlttb Croiets». 

macien de service. 
- A l'usine HoMsn M O S , M. Oustavs Lau

rent. Si sns. rue Ktebsr, s'est blsssé aa coude 
droit en heurtant une poulie. 15 Jours ds repos. 

Iseroquerle - Un Individu, disant se nom
mer Pierre Dewsele. de Mouvaux, avait, ls 19 
févrte-, loué un cheval appartenant è M. De 
ottlgnies .boulanger, rue du Petlt-Boutkque'. 
' devait venir faire constater, chaque diman-
lie. que l'animal était et x>n état. 
Apres avoir patienté un mois, M. Decotti-

rnles ns voyant revenir ni le Dewaels ni le 
cheval, a porté plainte. 

CROIX. — Naissance. — Gaston CeoL rus Bessa 
Décès, , — Ï-B. Minescamps, 84 sns, rus de 
suieolng, 144^- Rsray Wuihart, M ans. rus 

du Tr 

LANNOY 
Biaadi iinMrsn*» avss srs|ss«lsua — M 

l'abbé Delsaus, secrétaire des rEuvras Diocé
saines, viendra, sur l'invitation de M. le 
Doyen, demain mercredi, à huit heures du 
sstr, donner aa* sonastuna* avae projsodons 
luBiInsuas» au petronags. 

Tous les-hommes et Jeune* gens de Lannoy 
et des environe sont (nvutès * venir en ténor» 
est éloquent et aimable conférencier, qui s 
choisi un sujet très intéressant et tout d'ar 
tualité . L'Eéîiss «t le Peuple . . Nul doute 
que cette eonlérenc* n'obtienne un grand soc-
oés étant donnas te talent de l'aretci/r st la* 
belles vues qui sngmantsranl sneors to eharm* 
d* sa parois. 

Vsl. — Henrisse Jean, 17 sa*, est employé 
comme domestique ches M. Crépsl Désiré", fer 
mler au hameau dss Trots-Fermes, a Hem. 

Pendant te nuit du dimanche au lundi, il 
s'était enfui smpottaat t pentes qu'il avait 
dérobées à son patron Ce damier s'étsnt aper
çu du vol et ne revoyant plus son domesti
que, se mit è sa recherche st J e retrouva t 
Lys potraar de., deux lapins. Q te fit «rreter 
par le garde champêtre Trentesaux qui le con
duisit à la gendarmerie de Lannoy. Le voleur 
se refusant à tout* errtlfceUori. Iss gendar-
n"W découvrirent nue les laptns provenaient 
de chez M— Jonvffle. hameau des Trots-Bau 
dets. a J M L Mate Ici aussi an lapin manque. 
puisqu"fry en a en trete d'enlevé». 

Ou* Oint drnmus to* qusrre poules et le 
ktatn » •enquête ne l'a pas établi laaqn'à pré
sent djpant è Henri*.*» qui est eu complet 
état rttvreaee. Il né peut fournir anctm rensei
gnement sérieux Aloirtom «ne cet individu 
est mai 0040 st sou» te coup a*ua arrêté d'ex-

Hem 
Asstdsrit» «s travsst — Ois* MM, Psrent-

Bourfuet et ci», un aparaott, M Victor i>-
vos, Tt sus rsst luxé te majeur droit. 10 a 15 
Jours de repos;doct«ar Candmont 

— Au même étabHsasuiaAL VAM 
MO» El rire BaftMBHoa, 10 aSs„ de lies, s son 
tracté un panaris en ss taisant an* pi<rSr» tn-
fsstlsnss au aeuee gaueaa EU* a rseu les 
sstas du de et sur Wsrtsl. 

KEte. ~- Du 16 mars. — Naissance, -r Assez 
Adolphe. Valise. 

Dssès. r- Marte Qalnt. et sas . Trois Bsuaats. 

TOURCOING 
U I I I I I I - i m• m il m i — i • • u f 

U charte de la Je aesse citkjliqBc 
Deux Ail le Jeune* "catholique* a* réu

nissent à Roncq, s a un Congrès. — • Vous 
cotnpts* sur «ux, voua avec tort i Us a s 
vous ddntiaront pa* plus la victoire au-
Jourd'aul qu'il* n* voua l'ont procurée 
hter », noua dit le journal d a Btot raad.'. 

A oeete iaemuauao disacavssits, qui té
moigna d u t » grande adresse a parsJyssr 
nos mouvexnsnte, te Prastdsnt de la 1*4*4-
ration d* isujksaus Csveholique répond un 
préaentant 4 M. Grouasau sa* nonsbreux 
cesuurade* : « Cette Jeunesse prépare la 
Kranoe de demain ; alto est pieuse, stu-
diauss at active. • 

Le terrible lutteur qui dispute pied à 
pied le terrain a u Bloc envahisseur et ty
ran nique en est réconforté. S'adrenaant 4 
ces jeunes gens do-vmgt ans a peine, il leur 
indique te mdibode pour vaincre suramenL 
U te déduit, cette méthode Infaillible, des 
qualité* au* ls Préaidant d s la Pédération 
a prêtées è son groupe de Jeunesse : « Pour 
vainara. soyss pieux, studieua, sotlfa » 

Pteté i « N* soyss pas da* esprit* mi
toyens, mate des hommes droit* st franea. » 

Ktuds : a Ne vous l*teset pas dire qu'il 
n'y a rien 4 toiru ; formez-vous, préparet-
vous, car votre raisalou est grande et 
noble, s 

Aatlaa .- * Agir, e*aat vivra. La meilleur 
moyen d'action, c'est l'association. Ken-
oaa-voua utiles aux autres : an n* remplit 
pa* son devoir si on ne le rapporte qu'à soi-
même. • 

Cas maximes devraient être affichées 
dans les locaux où se réunissent les grou
pes da Jeûnasse Catholique. Souvent elles 
devraient être lues et commentées ; elles 
sont comme Ut charte de la Jeunesse : e+les 
portent en germe le secret de la victoire. 

Il y en a qui ne sont plus jeunes st qui 
les lâsdlteroTH avec profit. 

• i % » » m %%» ' i •' 

Nos soldats au Maroc 
A lit* la l»Un suivante qu'un d* nos amis 

nous communique on connaîtra un peu plus 
ls façon dont nos soldats savent faire Isur de
voir en face ds l'sniisml : 

Casbah ds Mediouna, te t mer» 1808. 
Bien cher Monsieur X..., 

Que de surprlsss nous attendent tri. Mais 
fort heureusement, U paraîtrait que nous al
lons recevoir ls général Lyautey qui connaît 
le* Marocains de longue date. 

Ouand iê vqus écrivais te 88 février' que 
nous» SU tous s voir combat, je dissls vrai :1s 
soir mênie, nous étions attaqués. Dsnslspra*-
mlui, quelques Caïds étalent venus voir te 
générai, et ils n'avaient sans douté pas ac
cepté ses propositions car lis s'en retourne-
reut avec les boeufs et iss moulons qu'Us 
avalant amsuês pour Iss égorger s'il y avait 
un accoru. 

I) était neuf nsurss du soir quand nos avant-
postes /sont attaqués ; Us répondent aux fu
sillade» ennemies. Pour nous nous rsston* 
dans nos gitourmes. Jusqu'à trois heure* du 
mutin, heure à laquelle nous nous sommes 
nus en marche pour le terrain de 1 action. 
Vou» cinq heures de marche, et rien encore. 
Notre cavalerie était fortement engagée. Pen
tium prés de trois quarts d'heure, elle fut l'ob-
fet du feu Intense de l'ennemie : elle chargea 

rillammenl mats hélas toujours des morts 
Onxe de ces braves chasseurs payèrent de leur 
vie. Mon Dieu qu'ont donc fait ces Dsuvrea 
chasseurs, pour que les Marocains s'acharnent 
ainsi sur leurs cadavres ; tous ont été dêca 
plies, mais fort heureusement les ennemis 
n'ont pu emporter les têtes. Que c'est triste 
è voir : Aux uns, Us avaient enlevé les veux, 
è d'autres, d'autres parties du corps * ^ ^ 

L artillerie, l'Infanterie entrent de suite en 
ligne. Comme |e vous le disais plus haut nous 
avons eu du ni è retordre. Ce n'étalent DIUS 
è des tribus rebelles, mais bien aux troupes 
hafldiennes que nous avions affaire. Le nom
bre de tués chez les Marocains est Incalcula
ble ; nous les voyions tomber, r'SUit plaisir 

mai* O* ne perdaient pat caemteu, car profi 
tant de* taontagrias, d* se replient, es» rater 
insnt st vtennsat ds noavsau 4 l'attaque. Hat 
bravas chasseurs d'Afrique poussent ractloi 
jusqu'à ta témérité et Je ne sais vraiment par 
4U0I dire pour vous expliquer avec quell 
audace ls* Marocains viennent Jusqu'à noui-
De tout* part, nou* avons été obligés de tes re 
letsr par l'assaut a te hstonnstte. 

Dans tous tes cas. cas troupes ont ralx rv 
lsment bisn drsxsés» ; sUss ajustant bten teti 
tir ; si nous a avons usa aa puis a» btessti 
j'*st grâce aux grand» Intervalles que 00 
ifflciers nou* avalent fait prendre. Ci çhau 
a«rturtetmars,«'»t*ttl^«v*rtaNa4*aeaii> 
et grand* combats, st depuis, nous avoua eu 
à la baïonnette è tous le» combats Cela dUrr 
ainsi luaqu'A MX heure*%du *olr. De la nour
riture, inutile d'en causer, c'est comme ls 
hanson : • La Gloire étaitJeur nouriiture et 

teur sae leur oreiller ». Notre traditionnel 
morceau de raina» et an haut da Itoantga, 
voilà tout 

Au moment du rorahat On n'y songe pas 
trop, heureux qu'en est d* pouvoir tirer. 

Mate os n'était pas tout. U fallait rapatrier 
nos blesse* et no* morts. Les Ue st ES» de la 
légion sont désignés* pour escorter te convoi 
Nous rentrons su camp à huit heures du soir, 
car le matin, nous y avions laissé nos sacs. 
U fallait partir à dix heures, sans un lnatant 
de repos. 11 faisait nuit notre et pas moyen de 
taire à manger. Nou» mangeons cependant 
un peu de viande de conserve, et nous don-
non» chacun un quart d'eau pour faire un peu 
de café ; puis nous voilà sn routa »ur sic 
dlouna. Quelle glande mission nous était cor 
née : ramener noe braves, morts au enarai 
d'honneur et nos blessés Dans la sotenns 01 
n'entendait pas un seul mot ; nous étions tous 
fsttgués et avions l'envie de dormir, mais nt> 
tr» eonsciencs nous sn «snpéchait Nou-
avions toujours l'idée d'une attaque de nui' 
sur nos blessés. Ils pouvaient y venir I La lé 
gkm était là. vous me dira* peut-être que }< 
suis orgueilleux en disant la Légion t 

Nous marchons tonte l s nuit, sous uns pluie 
fins. A toutes la* pauses, nous eonsallons nos 
blsssti Pour nos morte, II fallait Msn y pan 
ser et peut-être eus beaucoup comme moi 
priaient pour aux. D ss fait delà t a r i t 0 est 
ouss heures da matin quand nous aperce voue 
la Kasbah de Mediouna. Nous étions tous heu
reux, tant pour nou* que pour les blessés, car 
quoique les meilleure» précaution* setent pri-
ss*. ûs souffrent quand même. 

Nous arrivons donc à Mediouna, notrs corn 
mandant du convoi, un capitaine natif 
d'Hondschoote, fait rendre les honneurs, pute 
le commandant de place, animé d'un senti 
ment pteux st patrkHique. faK hisser la dra
peau national, sn faisant sonner au Drapeau, 
en berne pour les brèves morts pour la Pren
ne Noua, le* vivant*, nous étions reçus par 
nos camarade* du 8e étranger. Pour mon 
ompte personnsL Je fus reçu par un ami d'en-

fsnee, avec qui 1 ai été sn clssse chez les 
Frères, e'sst Davos. J'avais une fana imasenss; 
U m'offrit de suite te moitié ds son repas 1 
c'est ainsi que Je me suis régalé avec une 
bonne omelette. 

Maintenant Je vous quitta, car à pstns som-
russ-nous reposés, qu'il faut repartir. 

ItepréartutisaM Proportionnelle 
La groupe penletnanUUre d* la rsfortae 

électorale, noue apprennent tes journaux, 
a donné, dbnancna, à Epinai, un* réunion 
puBUque. Laetura a 4*4 faite d'un* lettre 
i e M . Farttaaml anitaeou, déclarant adhé
rer au progratnsne du groupe. Oa ordre du 
jour an faveur du scrutin de liste, avae ro-
prosantatron proportiormeUe, a été voté à 
l'unanimité. 

La radios! Buisson ; te V:. M.'. Buisson, 
lui susuL vtent à la Reprtesnêatlao Pra-
oortsonneue. Tout le monda v via 
1 idée est tellement simple et juste I 

La fête de r Anaenelatloa. — A l'occasion de 
ls têts de l'Annonciation un salât solennel 

mercredi soir, è 8 a., an l'agites 
_ . jpns. Le ssrmon sera donné par 

M. l'abbé Loiselet. Csst à pareU Jour, U y a 90 ans, qus te Trér Bslnte Vierge qui apparais
sait à Bernadette s'sst nommé* su disant : 
« Js suis l'Immaculée Conception ». 

Ligue Patriotique de» Françaises. — Le 
premier Congres trimestriel de la Ligue Pa
triotique des riaucaise» se tieudra umiiuiciie 
urucaaw te mars, à 4 aeuras, saiis uu pauw-
uage de St-Ctulsiophe, place Leverrier. sous 
la présidence de ttgr Deiamaire. 

Après une silocution de la présidente du 
groupe local st an rapport sur te développe
ment ds la Ligue à iourcoiag. Mue ti. Mal-
lss, du Comité centrai, donnera une confé-

A l'issue du Congrès, un salut solsnnal sera 
caanié sn 1 église st-christophs. 

Las premléree semmunlsus, à te paroisse 
Ssun-Coristophe, au lieu d* ss faire je di
manche d* te Passion, comme Jadis, auront 
lieu te Jour de l'Ascension. A cette époque te 
uiuwa est d'ordinaire beaucoup plus doux 
st plus favorable 

ManlfsstatJons d* sympathls — La» 
2.0UO ouvrier* dss importanta êtnhllsa* 
mente de MM. iiberghien irères, rus da 
Paris, s* sont assemUé». lundi 4 5 hsures 
st demie, dans la cour d* l'usios. Ba quaf-

3usa instante un camion tut orné st survit 
ssirsste à M. Beuque, comptable et à M. 

Jutes Detespierr*, ouvrier teinturier-
ai. Louis ilbexghien-Motte, lé cbel de la 

maison qui fut décoré de la Légion d'hon
neur, es* jours dsrnters, comme industriel 
et membre de la Chambre de Cosnmarce, 
fut prte da vaair avec sa* collaborateurs 
assister à la petite fête prépara* à sou in
tention. 

M. fcteuque. après l'avoir làiicité de aa 
promotion au grade de chevalier de ta Lé
gion d'honneur, lui a remis uns rtea* 
croix achetée par souscription de tous le» 
ouvriers de l'établissement » Elle sera très 
bien placée, lui dit-il, à côté de celle dont 
Léon XIII vous a honoré. » 

Au nom des ouvriers. M. Daisapisrre par
le snsuits et remet à M. Louis 1 îbergnieu 
uns superbe gerbe de fleura. 

M. Iiberghien a remercié en terme» 
émue ses employés et ses ouvriers. Ce qu'il 
leur a dit d'intime doit demeurer entre lui 
et ses ouvrier*. Nous a* aérons donc psa 
indiscrets. 

— Une manifestation des employés de 
mairie et de» divers services municipaux 
a eu lisu hindi matin à l'Hôtel de VOle en 
l'honneur de M. Flsmont. Une demi-jour* 
née de congé a été accorda* au psrsonnsi 

Ls commissariat as aaUss du Isr arron
dissement qui se trouvait rus Victor-Hugo, 
sera transféré, à partir du t» mars, t u a i s 
de la ru* des Cariier». 

0rk>k-8loks. — Il n'y aura pae de répéution 
générale ce soir, mais M. Duysburgh recom
mande à tous Iss choristes d'assister à celles 
de mercredi, vendredi, samedi et dimanche 
matin. Il veut que Tourcoing garde la meil 
leure place dans te grand cycle choral du tt 
mars, à Lille 

Challenge Ad. Dssssart — Résultat* des 
matchs du 15 mars : 1. Ls match J.S.N.D.L. (2)-
C.A.St-E. (t) est remis à une data ultérieure. 

t. Association Amicale de Saint-Louis (i) bat 
Association Amicale de Salnt-Louts (S) par 
S buts à 1. 

Asseatetiesn Amteate de talni l.sul» (sss-
«on sporttvel. — L'équipe Ira qui rançon 
trait dimanche rdquipe eorrespondanu du 
Cercle Athlétique Salnt-Elol, en un match 
comptant pour le championnat du Nord de la 
T.G.S.P.F. a fait match nul 2 & 2. ExceUent sr 
Mtrege de M. J. Vanelstraete. 

L'équipe II a battu l'équipe III par 8 buts à 
1 ; match comptant pour te Challenge Ad. 
pescourt. 

Deux jeunee gens •'attardent eu Cinéma. — 
m font, en s'en retournant ohex eus, la ren-
•ontre ae olnq apaehss. - Vêtements déoM-
rét aoohymoees et coup «e couteau. — M. 
Loris Catteau. 22 ans, tapissier, rue du Brun-
Paiii, *•. et Mlle leann» Vanirhel. repasseuse, 
rue de la Cité, revenaient, dimanche à mi
nuit, d'une soirée passée au Cinéma. A l'an-
Îrle des rues du Brun-Pain et du Moulin, tes 
eunes gens firent la rencontre de cinq apa-

ehes. Ceux-ci Injurièrent larfeune fille ; le 
teune homme prit ss défense en cavalier ga
lant. Les rôdeurs, sans faire de distinction en
tre le Jeune homme et la tenue fille, se Jeté 
rent sur le couple et le rouèrent de coups. M 
louta Catteau et MUS Jeanne Vanichel ss re-

ï o 3 r s a r t a ^ ^ 
•ou\e. A peiné aVutent-ils atlt dix mètre* qu'au les rôdeurs accourant. . 
lans le aos de M. Louis CaStesu 

- O U 
niants son couteau 

et prit te 
Larme Ot an* plaie de 

o4se l'esaoptate dreita p] 
t. le docteur Vermeerscba sut 
Le blasât eu rsnn-sxtt eue» ss» 

^nt caiterejOatt, conte *ba *VIBR--~ 

n arut peauetu «a **»•* **• raB-élt*. vresarve, 
MTMoollnss 

:ne enquête. 
da polios, a tatt 

BIJOU PEROU. - Il a été perdu» «an* 
iracU matin, un peodanttf an or, forme pa
nier : te reporter contre lacotapana*, la, 
ru* du Dragon, Tourcoing. 

Il a» rraerurs ta Jambe sn sautant sTun tram- ' 
way. - ^rm-**!*. 4 1 heures 1(2 du soir, M. 
Herbert MoêaT caatmnxertte cnei MM Valsn-
tln-RousseL uuturUteJa, *uaa* Tnters. rêva 
naît de Roubelx en car êiscmque. A l'tntersec-
tton de* 
•teau, n 

«t de* boulevard* Gambetta st du Blanc-
voulut fleeadadr* _ 

tramwav. Il prit mal son élan st tomba. Rete-
avutst l'arrêt du 

BÊÊÊËÊÊB^BES»5»-HSàalaTsTàalW 

avu* uous. la vi**4Jx« Ttsodra cnisBd n veu-

LsCummission ds la J. C da Ronoq (Bt-Plat). 
Ba eus au Q»a«ill d* raUtetea. — Les t«a-

nmjrsaa de ls classe 1807 et te» ajournés de 
te efasse i*M, sou* priés resstster à la réu
nion qui aura Uru chex M. Ilaes, »*UIIUI»K 
de la Pomuiod'OI, rué des Chsnvtiuents. to 
samedi n ssar* auaaiB*, 4 kart heures du 
•on-. 

' ' S * - ^ - ^ - -

MAftBf-KN BARŒUL 
Isnaai i s Orune fena*. — Samedi soir, 

«ara aeuf heures. 1» fen a éclaté dans l* 
petit* ferme da M. Charte* Couv 
t*J|o^ehomln de» PouPjter» prolongé^ 

ches ,uns géruse* et un porc ont été carbo
nisa»» 

La fermier, vteUlard d* 76 ans et sa 
atsar, gtalement fort agda, ont pu à grand-
peine a* sauver. 

Il y a peur 800 f rame* «4 parias. M a e n'é
tait assuré. 

vé et transporte dans m\ débit voisin 11 y re 
rut las soins de M. le docteur Vermersch crut 
constata une fracture de la Jambe gauche au 
niveau de la cheville. Le blessé qui a été tran-
porté en voiture à ssn ansrinlls devra euBtr 
'in repos de deux mois. 

U t PaaNBlSOAlMB 
Mères ds famUte prévoyante», qui rttst 

ret de* entante rat esta» et vigoureux, K 
Isbrt du rachi tisaa*, dan lia* teur le Prasv 

l ia* l l l s t ts a* f raeturs la JnssBi, — Ot- siaeataa, tarin» très nourrissants et sunpor-
arsSBe, à une heure de l'après-midi, 4L tés par las eatamaee tas plu* délicats. Prix : 
enolt, rue du Dahomey, 33. passait rue 1 fr. €0. Depat t êjigeid* Pharmael» g» 

•ta, t, rue Pataherbe. Lille. r | 
Reoolt, rue du Dahomey, 33, passait rue 
•in-dc-la-Guerra, aa eorôpsgnte de aa U . 

tte, aaée d* cinq an*. Cstta d irais» 1, as* 
'ltesant aur une bordurs de trottoir t t une 
huta à la suit* d« laquelle U lai fut inv 
nssllste a* marcher L'enfant tut porte* 

Btaasavaassaa 

ètnains de raccl4»ot eourateat aa dam* 
•lie d* M. le docteur Vermersch La arats-
•ten arrivant auaattot cons tau une tra*> 
ur* d* la Jambe droite au tter» Urtérieur. 
Vprea quelques sain* pilMiiilaMra». t>av 
rant tut ramené* au aenteeU* de se* pa
rente , 

La* sasIUeurse s s smrvss 

Le a lusgraud sèteix 
11. raa Barast, a AU PAI4AN M M a 

Besssts eeatravuustoa a oa *a»sanar. — Un 
boucher conduisant une voiture cisaraat da 
OOO kilo* de porc passait au travers du sflaaro 
ds l*Hétst-aoVàÉ. Le smnvaeigaoter «âga-
teare lui représente que ae a'étaa pss M aa 
Hen dé passage pour les voitures. Il lut Ot da 
ce fait un procès-verbal auquel U en Joignit 
un astre parée qu'au m t pris d'un arrêté mu
nicipal te Viande qult tranaportatt êtes* re-
eouoerte d'une toûe malpropre. U boucher, 

ans, rua de Bruges, à 

LILLE 
i" ' aaïaa a e c n m M o i 

ToDibé da hait mtottê 
Hter tuatia, un ouvrier' démolisv . 

Paul Valider BstA, 0 asts, dtait parti voir 
un aa aa* cnraaradr», arnpluyé dans tu* 
«fasejdaar, rue Sersv*. Son atui sruvaiUait 
au aouxième étage ; il 7 grimpa, mate, par-
d a m l'équilibre, u tomba d'une hauteur da , 

Il eut ta jambe gasxctta fracturée et 4 ta 
On 4*i 

— Fardtnan* 
Broaak. 88 eus, maauruvrs de maçon, rue da 
Rsxnsea, était Ivre. La* agaau Olivier et ateus-
armart voulurent le conduire aa postasteaamx 
isur opposa une vive rêstetance mai* fut tout 
de même ataltriaê at mst aa riotea 

WadtatiL — Chsries Laurun. 58 ana, «sa* 
domicile ni profession, né à Bu* (f 
été arrêté par les gendarma*, pour 

N ssawaM aux sorts». — Csst pour S'être B-
vta à cet amusérnsai que Alfred».... tetntu 
rier. ru* àtiralssaa, a êtt raaêct OTaa proeêa-

Osax ejal aalvsai àra*. — Désiré H..., 41 ana. 
forgeron, à Roubaix. rue de Densin. cour 
Dhalluln. 2, trouvé Ivre place de la Gara, a 
été mis- au violon par la gsndsrassrir. La nri 
gadlsr Lorthtols. ds «on oôté, a asasné s u 

LES CAMBRIOLAGES 
VOL • • rut pdtAM— 

Hier soir, vers dix asuiss , 1 
m sat 11 r. eaaaUsr. B , tua ds* VI 
asm atsasaruy an axantes* 4 aa 

Kroî 
Chartes L..., ans. journalier, ru* da 

(TAT-CIVIL OC T0UR0OINO 
du 14 asars 

Naissance» — trnest Roger, rus Turgot. 44 
— Raymond Dalle, rue do Bol*, Bl . — fils* 
Deteboasae. ru* du Halot, Os.— Henri BcaBip*, 
rua du iOUqusc 84 

Décès —Lucien Coppen*. 19 ans. couvreur, 
rue ds te Patente. 8 . — Mattfld* Plévet. 41 
ans, rne de Dunksrque, 227. — Emile Reynsrt, 
83 sns. rue de la Cloche. 25. — Léonie Bonté. 
43 an*, rue Netionsie. îx. — Marthe oaBseJM*.. 
U sus. ru* rtettooate. 884 

pi ami si étage, s'est aperçu qu'un 
dfan, 4 ratea éhsa* aanBBB etaf, y avait né-
nêarê st, dans ua» rasJte éisteoeas dans un 
ptexmrd. avait dOfOud «sue 
trassea. 

Ou croit «u* te val a été 
at • hauras du soir. 

VOL OANS U N S M t t 
M. Oasaat, sshareMM, U . rua ta*M 

e'eat aperçu hindi matin que, dans la naàt 
pfdcasreote, dea saajfcrliaiMla, sprès avoar 
aaastutd te aeesjMraB d* la cave, y avaient 
pénétré at dératé d» naexeMux Mirée de bV 
quaur «t tsna cartalaa duaattté do bou**û-
tea de en*na«»MjB». 

Ha sont esttréa auss* des** ta aatotam a* 
i ls sa assst w a t a r l * «Taxa pardessus at aSsa* 
jaenatet» de dassa 

Daa* 14 salle du débit, ite ont enlevé un* 
aànasa* de Baux frsnas 

U saotttaat du vaj s^érv* 4 deux eaate 

COFFRES - FORTS GRUS0M 
an*rraa aa n » BT LB aot, 

S I , rua Royal*, Bt . I.IL.IJB 

HALLUIN 
aur t a u rda* — C* soir Mas 

mardi, a 7 Usures s* demie, daaa la grands 
aalte du Cercle Cataoiiéjue, place Verte, U 
sera donnée une conférence sur Lourdes, 
avec projections. Cette séance est exclusi-
vement réservés aux teunrnes et Jsunsa 
gana. Vendredi prochain, te m ssn s confé
rence sera donnée pour tea dama* et jeune* 
Bêles. 

malin, Pierre 
DnauBia, gsrde-cnssse su service deM. Paul 
Lsassisrs, Tslssit ^oe tournés dans te bots, au 
Ment d'italluin ; U surprit cinq individus po
sant da* lacets st faisant uns battue dans ls 
bote. Las braconnier» priraut te faits vers 
Haliuin- L'un d'sjx put être arrêté par ua 
préposé de la douane, rue de Lille. C'est Ar-

lar VsfBtaaa, 18 ans, coraonaisr. dsmmnunt 
' symdaraisri* » tut fosul-

lé st portait plusieurs teosts. Le.pri 
à Mania Conduit a la 1 

swsiiii rus d* te Mnaiagas Ce 
avoir rabattu le gibier i laids d'un chsau et 
dévoila iss noms dss sutrss eomplice*. C* 
•ont Paul Deteu, 18 ana, tisserand, ru* Bsmt-
Pterre, et son frèrs Lucien, 88, et Cyrille Lau-
tena 25 ans, tisserand, rue Saint - Paul. Ils 
étaient bien organisés : pendant que les uns 
turvsUlaieut tes teosts. les autres, dsas le 
bol», étalent chargés de rabattrs le gibier. 

Procès-verbal a été dressé à te charge des 
délinquants. 

» Dimanche après-midi, 
sns, demeurant au Christe-
coups redoublés Edouard 

Brutih. U ads : te mère ds ce dernier, en vau 
laai défendre son entant, reçut de Georges 

Afiairs sis sssias. 
Gsergs* Deteu. 18 s n 
Dalle, frappait à ce 

Deteu ua coup de poing dan* te poitrine. La 
femme Deteu pria tell A cause peur son gar
çon ; après une vlvs discussion, les deux fem
me» «n vinrent eux mains. Les combattantes 
portent des égratlnure» à te figure. 

M. Thevsraoa a dressé procès-»araai 

RONCQ 
Lendemain de fête. — Rsenarsissnenta. — 

4 la suite ds la magnifique réunion de di
manche dernier, au cours de laquelle la 
Jeunesse Catholique ds Tourcéiag st sas 
cantons montra toute sa vitalité, to co
mité d* la Jeunesse CetnoUque de Roncq-
Saint-Plat noua prte d'tnaérer las nota» 
suivante* : 

La population roncquoiss peut enragistrsr 
ls tète du dimanchs comme uns dss plus glo
rieuses et dss plus réconfortantes dans sss 
annal*», ail* a montré sa vlvs sympsibis pour 
cette jsunasss à te foi vlvs, ardente st qui 
Mit séanileswr sss convictions sans sucun 
rsspecthumsln. Notre devoir atljourd^ui sst 

IXSELÏttttA èuTvCPtad. 
à tous ceux qui ont contribuer à l'éclet de cette 
fête d'al>ord è la Municipalité si libérale qui 
encourage les fêtes où l'ordre est assuré d'a
vance ; a ces messieurs de la police ; à ceux 
qui élevèrent des arcs de triomphe ; aux habi
tants des rues de Lille, des Arts, de la Latte 
et du Belmont, enfin aux humbles travailleurs, 
aux dévouements cachés qui nous aidèrent à 
préparer la fête. A tous un sincère st cordial 
merci. 

duc jeune* fen* de te Fédération de te 
J. C. de 1 ovreoing tt de tet canton*. — C'est 
de tout cœur qus nous remercions les grou-

rs de la Fédération d'être venus si nombreux 
ls réunion générais ds Roncq. Notrs merci 

s'adresse d'abord à MM. Grouasau, Barrols, 
Sion. puis à M. l'abbé Laleu. notre cher aumô
nier, ensuite à tous les aumôniers «t prési
dents de ls Fédération : le spectacle que te 
Jeunesse Catholique a donné à notrs paroisse 
est des plus réconfortants et présage pour l'a
venir les meilleurs résultats. Rasions unis 
pour DI«M et notre saints religion • Dieu sst 

DEPECHES 
DE U NUIT 

1., • ssasaaaaaaiaaaiMaasM • 
•OOLB BUPtRICURg OS 

l4t» Mariera dont ta* 
ssitefait, an 1008, aux 
•tan 4 rBaate suaérteti 

. a n 1B08, aux siu*a»n* cr^denss-
stea 4 rBaai* supartauéa 

La eapttsdne -Barsry du 
de guerre : 

tea Iteutansnàs « f u h i i j W du J> ; Salteria. 
du Ué>; Desveatnexm*. du s » ; «saaer**, du 
é>; Co*jrtm, du 43, Martraa. du te*-, âevin. 
du 33» 

TéUgxvasane du g ta s* M d'Asuade, parte 
da aivauae d'Ouaad Fattsen te 15 msxsTé 
U h. S» da aolr : 

Nos teuupas ont qrdUé à 0 a. 34. c* ma
tin, ta eaabak d'Oulad Sakud ; à suai , sites 
étanlisasisut un bivouac à t ter CMsted stett-
rda, oé to presalsr êotssiee du mmveau 
gouen d'Algérie et ua escadron du 6 chas
seurs rejoignaient, é ceàte heure, le con
voi dé rovitalitemeut venu de Ber Rochid. 

De gros rassemblements Si aient signâtes 
vers Zaouï et Ei Ouremte. Le général snar-
eba vers ces points. 

L'srsnsmi. fort d'un ss i l i sr de cnvfdxsra 
et duAttsait da BB*taaalna, prêt l'adtenaivs, 
mais notre artillerie tint to* nnsafltanli «a 
respect st permit à notre in tan taris d'atta-

' 4 ~ 

La* Marooaina ont lutté jusque daaa ta* 
" -—f" T r r t n n nnnal l ln l lm, 
beaucoup par baïonnette* 

Des tentes et dea troupeaux sont tombé* 
• n l * ? . . - * * " * " > —* n*y a eu ni nsxxte ! 
a i potage. 

La* vieillards, le* 
ont au ta vte sauva, mate, pour marquer ta 
réafgajuoa, ua* partie dos tenta* ont été 

D'ailleurs, depuis deux j o u a , at à qua
tre reprises dirTérunu», pour éviter une ef
fusion de sang, le général avait sommé tes 
douara de faire leur rotsmiaalon, «part» leur 
Imponw aucune condition. 

L'opération fut terminée à « h. 30 du 
soir, à 6 kilomètre* au N -O. de ta Zaouta 
31 al Ourte, aa data de Sidi Kaossa al DJa-

s , sites ont fail 
—1 «ruraoralnsira. 
Nos portes sont mtalmas, 

L A F . E * J E J 9 0 E 3 
far Mgr zaïasaatru. CooeVuieur de - «merul 

Cette brooour* de tt page* sst destinée 
à propager la* idées d'apostolat populaire » 
qus Mgr nalsmsir* m*t roerveiUeuaetnaat 
•t. lumière daaa sa dernière Lettre pênes- j 
râla 

L'exemplaire, 0,15 ; franco, OJsa, 
Pour ta erepsxar.de 

La même brochure. » pspss, sum* asm» 
vorttirs : 

La* dix eiemptotree 0 85; frase», 1 fr. 
Leacçmt 5 » ; M. 5 S 

. Le mille 39 », port en sus. 
S'adresser à la Librairie de la Orolx da 

t a r d , i, rue dss Sept-Agachea, T.HU 

Utn.lt
obevaltsr.de
erepsxar.de

